
Préface

2008 est l’Année européenne du dialogue interculturel, un dialogue qui ne bénéficie pas encore de l’attention et de la considération qu’il mérite. Le processus d’élargissement a favorisé l’émergence d’une union marquée par la diversité et les différences linguistiques, ethniques et religieuses. La conférence du 10 janvier 2008 sur la «diversité culturelle, religion et dialogue» a permis d’aborder de nombreux thèmes et d’instaurer un premier véritable dialogue sur des enjeux tels que le respect des valeurs européennes communes et l’importance du pluralisme religieux.

La relation entre culture, religion et dialogue est un sujet sensible et délicat, comme en témoigne la volonté de la Commission et du Conseil d’éviter l’emploi du terme religion dans le rapport final, lui préférant la notion de croyance. En revanche, à une courte majorité d’une voix, le rapport a pu faire mention du dialogue interreligieux. La religion est un élément clé de la construction de l’identité personnelle et du processus d’intégration des individus. Les citoyens européens doivent assimiler les différences qui peuvent exister avec leurs semblables et nouer un dialogue afin de construire un avenir meilleur et de favoriser la coexistence entre les peuples. Si notre but est de créer une Europe unie, nous avons le devoir d’encourager la diversité, de la comprendre et d’en intégrer les composantes culturelles et spirituelles. 

Les citoyens européens sont en grande majorité attachés à une religion, une croyance ou un courant non religieux, chacun reposant sur ses propres traditions, interprétations et significations. Aussi délicat et subjectif que puisse être le concept de religion, l’Union européenne se doit d’affronter la peur de ses semblables et la peur de l’autre. Dans un premier temps, il est vital de passer outre la peur de l’autre et de l’inconnu, tant la tolérance et la communication jouent un rôle fondamental dans la construction d’un dialogue interreligieux. La violence, la xénophobie et la frustration qui agitent notre société ont toujours plongé leurs racines dans l’ignorance et l’incompréhension. Dès lors, pour rapprocher les personnes, l’élément religieux doit être incorporé à un dialogue des cultures. La communication doit servir un seul et unique objectif: éduquer, intégrer et comprendre les personnes issues d’une culture qui n’est pas la nôtre. Si la tolérance est un objectif louable en soi, il convient de dépasser ce concept de base pour tendre vers celui de l’acceptation. 

Tout dialogue interculturel – et donc interreligieux – dépend également en grande partie de l’attitude des différents gouvernements. Chaque État membre est tenu de garantir le respect des droits fondamentaux de ses citoyens tels qu’énoncés par la Charte des droits fondamentaux, au rang desquels se trouve la liberté de culte. Ce respect doit nécessairement voir le jour par le biais d’un dialogue interreligieux. Le traité de Lisbonne et la Charte des droits fondamentaux constituent de solides bases pour le chemin qu’il nous reste à parcourir, et le dialogue interculturel pourrait être la première pierre d’une véritable coexistence sur le territoire européen. 

La culture fait partie intégrante de notre vie et s’exprime par divers moyens, que ce soit en écoutant ou en faisant de la musique, ou en dialoguant par l’intermédiaire de films ou en face à face. Tout est donc question d’éducation, de mobilité et de multilinguisme. La connaissance et l’éducation sont les piliers fondateurs d’un dialogue culturel et religieux réussi et doivent être mis en avant et encouragés par l’entremise d’un dialogue permanent, durable et égalitaire. Abordé sous cet angle, le mécanisme de cohésion culturelle pourrait en définitive se traduire par une cohésion sociale.

Le succès incontestable de la conférence démontre si besoin est le potentiel de réussite de cette année 2008. Il existe de nombreux réseaux informels représentatifs de divers groupes qui collaborent d’ores et déjà et pratiquent un dialogue interculturel au quotidien. Le présent ouvrage devrait encourager la prise d’initiatives claires et concrètes susceptibles de transporter le dialogue interreligieux et interculturel par-delà les frontières et au-delà de la seule année 2008. À cet égard, il est primordial de promouvoir des projets concrets tels que l’Institut européen des itinéraires culturels, ainsi que les programmes de mobilité comme Erasmus Mundus et Campus Europae. Par ce livre, j’espère contribuer à la réalisation d’une ambition personnelle: établir des passerelles entre les différentes cultures afin d’instaurer un dialogue véritablement durable.
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